
s'«git fî'évàîucr avec prudence le capital à in-

vestif dans cha(|ue entreprise, le coût annû«!l

de 'exploitation, et les revenus sur lesquels ort

pc'ut sûrement compter. Ces estimations' sont

faciles à faire, en raison de la simplicité des' tra-

vaux et de leur administration. D'ailleurs, pour

une société faisant de ^ros^es opératioiis, l'élé-

ujent de risque serait réduit à un point mini-

mum par le fait que les divers placements, d'un

chitire respectif linnté, seraient reparfis sur tm
j^rand nombre d'entreprises, éparses, différentee,

c< tiitidérées chacune à leur mérite, et offrant

chacune à im conseil d'administraiion Hen^

constitné des conditions de sécuri'^é parfaites.-

'

(^e sont ces considérations qui ontitaspiré le

projet de création du Crédit Municipal -G^i^iidH.

dien. ...-.' • •'.';;:::

L^ fonds «odal de la société peiiïiettra l'éttiî^;

sion d'obligations dont le prbditit %éï^i ièïïiplî>yi6

à des pJaoements de haut rftpp^t. :..C«B;<9bU^a-

ti<^s,Ç(n*terollt. un intérêt tmeTOn d«-^tf) •

Dans les pîaëements^ faits par îa Société^ le'

fëhds aôciai entterh peur un tiérs'ët'îérp'rôdtiît'

des obligations ' où dêbehturèe '
'pour ' lès 'é^fu* '

tiers; ' 'Les {ïlaièetnents 'devront, " dtfHs lV>p1Moîv
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